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Forêts tropicales 

 
ÅBiodiversité importante 

 ex. 90 % des primates non 
humains et tous les grands 
singes y vivent 

 

ÅRôle essentiel pour les 
hommes : alimentation, 
énergie, construction, 
m®decine éd®veloppement 
socio économique 

 

Å Influence sur le climat:  

 absorption gaz à effet de 
serre, régulation des 
pr®cipitations, é   

 

La Lopé  



Conservation  

Langoué 



Exploitation durable 



Trois thèmes  

Å(1) Les zoonoses (Malaria, SIV/HIV, Ebola) 

 

Åόнύ [ΩŀǳǘƻƳŞŘƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƎǊŀƴŘǎ ǎƛƴƎŜǎ 

 

Å(3) La relation entre cette automédication et 
la pharmacopée humaine  
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2 menaces contre la biodiversité   

1. La ŘƛǎǇŀǊƛǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ: 

      лΦс҈ όŜƴǾƛǊƻƴ о Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩƘŜŎǘŀǊŜǎύκŀƴ  
détruits en Afrique)   

 

2.  La chasse: près de 20% des mammifères sur 
les marché de viande de brousse sont des 
primates non humains  
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3e menace plus spécifique  
sur les primates non humains :  

les maladies  ( zoonoses)  

 ÅLa majorité des primates actuels vit dans des 
habitats anthropisés ex. mosaïques de terres 
cultivées, fragments de forêts, des aires 
ǇǊƻǘŞƎŞŜǎ ƛǎƻƭŞŜǎΣ ǎƛǘŜǎ ǳǊōŀƴƛǎŞǎΣ Χ  

 

ÅLes contacts entre les humains et les primates 
augmentent et donc également les risques de 
transmissions interspécifiques de maladies : 
les zoonoses 
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Zoonose 

 

ÅZoonose (du grec zôon « animal » et 
nosos, « maladie ») est une maladie 
(infectieuse ou parasitaire) naturellement 
transmissible de l'animal à l'homme et 
vice versa  
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          Contamination inter espèces 
Grands singes -> Humains                  Humains -> Grands singes  

Köndgen et al. , 2008 



Devenir  
de la transmission inter espèces  

ÅZoonose ΨōƻǊƴŞŜΩ  

 ex. lorsque ƭΩIƻƳƳŜ contaminé ne transmet pas la maladie 
à un autre Homme; il constitue un ΨŎǳƭ-de-sac 
ŞǇƛŘŞƳƛƻƭƻƎƛǉǳŜΩ car il ƴΩȅ a pas de  transmission inter 
humaine (ex. rage) 

 
ÅZoonose ΨŜȄǘŜƴǎƛǾŜΩ  
 ex. lorsque ƭΩIƻƳƳŜ contaminé transmet la maladie à un 

autre Homme; par la transmission inter humaine il est le 
point de départ ŘΩǳƴŜ endémie (ex. Malaria), ŘΩǳƴŜ épidémie 
(ex. Ebola), ou ŘΩǳƴŜ pandémie (ex. Sida) 

 
Endémie: maladie qui est rattachée de façon quasi permanente à une région.  
Epidémie: propagation soudaine et rapide ŘΩǳƴŜ maladie dans une région donnée. 
Pandémie: épidémie qui atteint les populations de plusieurs pays/continents .  Ecole d'été   Langue Culture Cognition       
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3 Zoonoses   

à impact humain important 
 

1. soit par la gravité de la maladie  
 (ex. Fièvre hémorragique Ebola avec un taux de mortalité de 

25 à 90%) 
  
2. soit par le nombre impressionnant de personnes infestées  
 (ex. Malaria 220 millions/an)  
 
3.    soit par le nombre considérable de personnes contaminées     

      ET la gravité de la maladie  
 (ex. HIV/SIDA 34 millions séro+,  2.5 millions nouvellement 

infectés/an;  1.7 million  décès/an)      
         OMS, 2013 
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Paludisme/Malaria 
 
  
 

 
Å Homme contaminé par le parasite (Plasmodium falciparum le plus fréquent) -> 

piqûre de moustique (Anophèle=vecteur) -> nouvelle contamination humaine 
 

Å Fièvre maux de tête, frissons, vomissements 
  (sans traitement le paludisme à P. falciparum peut évoluer vers une affection 

mortelle: anémie sévère, détresse respiratoire ou paludisme cérébral) 
 

 Maladie évitable et guérissable 
       mais 
Å 220 millions nouveaux cas/an    (OMS, 2013) 

Å 660 000 décès/an (taux de mortalité: 5% ) (OMS, 2013 

 
Å Progrès : en 10 ans, diminution de la mortalité de  

25% au niveau mondial  
33% dans la Région africaine.  

Å                                                                                             OMS, 2013 

Zoonose redoutée par son taux de morbidité  
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Paludisme/Malaria  
Ŏƻƴƴǳ ŘŜǇǳƛǎ ƭΩŀƴǘƛǉǳƛǘŞ 

Å1650 : écorce de quinquina , connue pour 
apaiser les fièvres, importée  du Pérou en 
Europe !  

Å1820:  Pelletier et Caventou: la quinine  

Å1881:  Laveran : parasite  (Plasmodium)  

Å1898 : Ross et Grassi : vecteur  (Anopheles )  
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La plupart des décès surviennent chez  

les enfants vivant en Afrique  
Pourquoi ? 

 
Å La majorité (80%) des malaria en Afrique: P. falciparum, parasite le plus  

mortel 
 

Å espèces africaines de moustiques (Anophèles) ont une longue durée de vie 
et une ŦƻǊǘŜ ǇǊŞŦŞǊŜƴŎŜ ǇƻǳǊ ƭΩƘƻƳƳŜ 

  -> plus de 90% des décès en Afrique.  
 

Å[Ωimmunité, dans les zones de forte transmission ƴŜ  ǎŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜ ǉǳΩŀǇǊŝǎ 
plusieurs années ŘΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ  

 - > décès de jeunes enfants en Afrique 
 

 
Å Dans les zones de faible transmission et où la population est  
 peu immuniséeΣ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ƎǊƻǳǇŜǎ ŘΩŃƎŜǎ ǎƻƴǘ ŜȄǇƻǎŞǎΦ  
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LE PALUDISME :  ZOONOSE   
Å4 parasites de paludismes humains (P. falciparum, P. 

vivax, P. malariae, P. ovale) classiquement considérés 
comme des parasites spécifiques de l'homme.  

  

Mais : 

ÅƛƴŦŜŎǘƛƻƴǎ ƘǳƳŀƛƴŜǎ ǇŀǊ ΨtƭŀǎƳƻŘƛǳƳ ŘŜǎ {ƛƴƎŜǎΩ  

     (P. knowlesi) 

Å ƎǊŀƴŘǎ ǎƛƴƎŜǎ ŀŦǊƛŎŀƛƴǎ ƛƴŦŜŎǘŞǎ ǇŀǊ ΨtƭŀǎƳƻŘƛǳƳ 
ƘǳƳŀƛƴǎΩ όP. Praefalciparum, P. vivax) 

ÅAnophèle africaine (Anopheles moucheti) pique singes 
ET humains 
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Prévention 

(aucun vaccin) 

  1. Prévenir la piqûre (lutte antivectorielle)  

ÅMoustiquaire ƛƳǇǊŞƎƴŞŜ ŘΩƛƴǎŜŎǘƛŎƛŘŜ 

ÅInsecticide dans les habitations 

ÅLotion anti-moustique 

 

 2. Prévenir la maladie (chimioprophylaxie) 

Åmédicaments antipaludiques  
 

Malarone® atovaquone + proguanil  
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Traitement  

Indispensable de poser le diagnostic (15 min.) 

 

Traitement précoce réduit 

ÅƭΩƛƴǘŜƴǎƛǘŞ de la maladie 

Åle taux de mortalité  

Å la transmission 
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VIH/SIDA  identifié il y a 30 ans 

 
Françoise Barré-Sinoussi et Luc Montagnier  

Prix Nobel de médecine en 2008 

 

 

VIH όǾƛǊǳǎ ŘŜ ƭΩƛƳƳǳƴƻŘŞŦƛŎƛŜƴŎŜ ƘǳƳŀƛƴŜύ  
 
 
SIDA όǎȅƴŘǊƻƳŜ ŘΩƛƳƳǳƴƻŘŞŦƛŎƛŜƴŎŜ ŀŎǉǳƛǎŜύ  

Zoonose redoutée par le nombre de contaminés et son taux de mortalité élevé 
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VIH/SIDA 

 

Å34 millions vivent avec le VIH (2011, OMS) 

Åun adulte sur 20 vit avec le VIH en Afrique subsaharienne  

 =  69% des séropositifs dans le monde. 
 

Å2.5 millions nouveaux cas/an (OMS, 2013) 

Å1.7 millions décès/an (OMS, 2013)   

Å>25 millions décès  depuis 1983 

 
ÅMaladie évitable mais dont on ne peut guérir 

ÅTraitement actuel : vie productive      & mortalité  

 



 

D®claration politique de lôONU sur le VIH/sida de 2011 ï 

Objectifs et engagements dô®limination dôici ¨ 2015 
 

Å 1. Réduire de 50 % la transmission du VIH par voie sexuelle 

Å 2. Réduire de 50 % la transmission du VIH chez les consommateurs de drogues injectables 

Å 3. Enrayer les nouvelles infections par le VIH chez les enfants, et réduire sensiblement le  nombre de 

décès maternels liés au sida 

Å 4. Assurer un traitement antirétroviral vital à 15 millions de personnes vivant avec le VIH 

Å 5. Réduire de 50 % les décès liés à la tuberculose chez les personnes vivant avec le VIH 

Å 6. Réduire le déficit mondial de ressources pour la riposte au sida, et parvenir à un  investissement 

mondial annuel de 22-24 milliards de dollars américains dans les pays à faible revenu et à  revenu 

intermédiaire 

Å 7. Éliminer les inégalités entre les sexes et les violences et abus sexuels et renforcer la capacité des 

femmes et des filles à se protéger contre le VIH 

Å 8. Éliminer la stigmatisation et la discrimination contre les personnes vivant avec le VIH ou touchées par  

 lui, à travers la promotion des lois et des mesures qui assurent la pleine réalisation de tous les droits de  

 ôhomme et libert®s fondamentales 

Å 9. £liminer les restrictions li®es au VIH en mati¯re dôentr®e, de s®jour et de r®sidence 

Å 10. £liminer les syst¯mes parall¯les concernant les services li®s au VIH pour renforcer lôint®gration de la  

 riposte au sida dans les efforts mondiaux en matière de développement et de santé 
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VIH/SIDA progrès   

ÅDepuis 2001 le nombre de décès  a diminué de 30% 
 

ÅNouvelles infections réduites de > 50 % 

 Réduction  la plus importante chez les nouveau nés  
 

ÅAccès au traitement augmenté de 63 % 

  

 

 



Gabon  2011 (OMS, 2013) 

 

Å5 % porteur du virus 

Å54 % accès traitement 

Å transmission  

      mère-enfant 

 

ÅEtat gabonais principal 
(64%)  bailleur de fonds 
de la riposte au VIH/SIDA 
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« Afrique : naissance du millionième bébé  
indemne du sida 

 
Nouvelle étape dans la longue lutte contre le virus  

pour l'avènement d'une génération sans sida, 
 inimaginable il y a à peine une décennie  »   

 

 

Le Monde 18.06.2013  
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Le VIH/SIDA est-il une zoonose ? 

 
 Transmission inter espèce vers 1900 

Transmission inter humaine identifiée en 1983  

 

ÅPassage du singe (VIS) à l'Homme (VIH-1, VIH-2) 
aurait eu lieu entre 1884 et 1924 

 

ÅÉpidémie  ->  pandémie (moyens de transport 
moderne, urbanisation, prostitution, drogues 
ƛƴƧŜŎǘŀōƭŜǎΣ Χ 
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Transmission 
inter-humaine  

Å1. sexuelle (MST) 

Å2. sanguine 

Å3. maternelle  

 

ÅOn ne contracte pas ƭΩƛƴŦŜŎǘƛƻƴ ƭƻǊǎ ŘŜǎ ƎŜǎǘŜǎ 
courants de la vie quotidienne: baisers, 
ŞǘǊŜƛƴǘŜǎΣ ǇƻƛƎƴŞŜǎ ŘŜ ƳŀƛƴǎΣ ǇŀǊǘŀƎŜ ŘΩƻōƧŜǘǎ 
ǇŜǊǎƻƴƴŜƭǎΣ ƛƴƎŜǎǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳ ƻǳ ŘŜ ƴƻǳǊǊƛǘǳǊŜΦ 
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Prévention 
 Pas de vaccin 
 
-Ҕ  [ƛƳƛǘŜǊ ƭΩŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴ ŀǳȄ        
 facteurs de risque 

ÅPréservatif  

 

ÅDépistage et traitement 

 

ÅArrêt transmission mère-
enfant (traitement des 
femmes enceintes séro+)  

  

ÅCirconcision ǁ 

 

ÅSeringue jetable  

 



 
Thérapie antirétrovirale   

-> réplication du VIH  
      6,6 millions en 2010  

> 8 millions en 2011 (dont 562 000 enfants)  
 

2005  - 2011 : décès        >  500.000 
 



Fièvre hémorragique à virus Ebola 
1976 

Zoonose redoutée par son taux de mortalité 

ni traitement ni vaccin 
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Année Pays Sous-type du virus Nombre de cas Taux de létalité 

2011 Ouganda Ébola Soudan 1 100% 

2008 RDC Ébola Zaïre 32 44% 

2007 Ouganda Ébola Bundibugyo 149 25% 

2007 RDC Ébola Zaïre 264 71% 

2005 Congo Ébola Zaïre 12 83% 

2004 Soudan Ébola Soudan 17 41% 

2003 
Congo Ébola Zaïre 35 83% 

(Nov.-déc.) 

2003 
Congo Ébola Zaïre 143 90% 

(Janv.-avril) 

2001-2002 Congo Ébola Zaïre 59 75% 

2001-2002 Gabon Ébola Zaïre 65 82% 

2000 Uganda Ébola Soudan 425 53% 

1996 Afrique du Sud Ébola Zaïre 1¹ 100% 

1996 
Gabon Ébola Zaïre 60 75% 

(Juil.-déc.) 

1996 
Gabon Ébola Zaïre 31 68% 

(Janv.-avril) 

1995 RDC  Ébola Zaïre 315 81% 

1994 C¹te dôIvoire £bola C¹te dôIvoire 1 0% 

1994 Gabon Ébola Zaïre 52 60% 

1979 Soudan Ébola Soudan 34 65% 

1977 RDC Ébola Zaïre 1 100% 

1976 Soudan Ébola Soudan 284 53% 

1976 RDC  Ébola Zaïre 318 88% 

Chronologie des principales flambées de fièvre hémorragique  
Ł ǾƛǊǳǎ ;ōƻƭŀ ƧǳǎǉǳΩŜƴ Ƴŀƛ нлмн (OMS, 2013) 

1 Le cas concernait une infirmière ayant participé au traitement d'un patient atteint de fièvre à virus Ebola, transféré du Gabon en Afrique du Sud.  



Fièvre hémorragique à virus Ebola 

ÅMaladie virale aiguë : brusque fièvre, faiblesse intense, maux 

de tête, douleurs musculaires; ensuite vomissements, diarrhées, 
éruptions cutanées, dysfonctionnements des reins et du foie et, dans 
certains cas, des saignements internes et externes 

 

Å±ƛƭƭŀƎŜǎ ƛǎƻƭŞǎ ŘΩ!ŦǊƛǉǳŜ ŎŜƴǘǊŀƭŜ Ŝǘ ŘΩ!ŦǊƛǉǳŜ ŘŜ 
ƭΩƻǳŜǎǘΣ à proximité des forêts tropicales 
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Mortalité  
des gorilles :  90 à 95% ; des chimpanzés: 83%  
zone ouest du  sanctuaire de Lossi (N-E RDC)  

 
Contamination inter espèce et contamination intergroupes 



 
Transmission  inter spécifique 
Animal sauvage  ->  Homme 

 
 Contacts étroits animaux infectés   

      (sang, sécrétions, organes ou liquides biologiques) 

 

Åchimpanzés, gorilles  

Åsinges, chauves-souris frugivores, antilopes, porcs-épics 
 

       Chauves-souris frugivores (Pteropodidae)  =  ? les réservoirs (hôtes naturels sains) 
du virus Ébola 
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Transmission interhumaine 

ÅContacts directs avec du sang, des sécrétions 
corporelles (sueur, selles, Χ)  

ÅVoie sexuelle  

 

 

ÅAgents de santé contaminés  
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Prévention 
ni vaccin ni traitement 

Réduire le risque de transmission  

 

ÅÉviter le contact et la 
ŎƻƴǎƻƳƳŀǘƛƻƴ ŘΩanimaux 
sauvages trouvés malades ou 
morts  

 

ÅEviter tout contact avec des 
patients infectés, 

 y compris lors des rites 
funéraires 
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Evengue 



Les grands singes: qui sont-ils?  
great apes vs monkeys  

Å Six espèces : chimpanzé (Pan troglodytes), bonobo (Pan paniscus); gorille 
de l'Ouest  (Gorilla gorilla), gorille de l'Est  (Gorilla beringei) ; orang-outan 
de Bornéo (Pongo pygmeus) et orang-outan de Sumatra (Pongo abelii) 

Å Uniquement en forêts tropicales (Afrique, Asie)  

 
                                     Afrique                   Asie   

Pan troglodytes Gorilla gorilla Pongo pygmaeus 



 
Diversité chimique   

 



 

 

Pharmacopée/Automédication 
Plantes toxiques à grande dose 

 thérapeutiques à petite dose 

 
  

 

 

 

 



 



 Automédication 
Propriétés chimiques/toxiques  

Propriété physique/mécanique 

 

Å[ΩƛƴƎŜǎǘƛƻƴ ƭŜƴǘŜ ŀǳ ƭŜǾŜǊ όŁ ƧŜǳƴύ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŦŜǳƛƭƭŜǎ Ŝƴ ŜƴǘƛŜǊ 
pliées qui se retrouvent inchangées dans les fèces. Il a été 
ŘŞƳƻƴǘǊŞ ǉǳΩƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩǳƴ ƳŞŎŀƴƛǎƳŜ ǇƘȅǎƛǉǳŜ ƭƛŞ Ł ƭΩŜȄǇǳƭǎƛƻƴ  ŘŜ 
strongyle de nématodes (O. stephanostomum) à Mahale 
(Tanzanie) et de ver solitaire (Tania)  à Kibale (Ouganda).  
 

ÅLes chimpanzés, bonobos et gorilles de plaine emploient cette 
ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ ŘΩƛƴƎŜǎǘƛƻƴ Řŀƴǎ ǳƴ ƎǊŀƴŘ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŘŜ ǇƭŀƴǘŜǎ 
(34)  

  
Huffman 1997, 2001 

Krief, 2005  
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Plantes bioactives  (ƎƻǊƛƭƭŜǎ ŘŜ ƭΩƻǳŜǎǘύ  
Médecine traditionnelle 
 Propriétés pharmacologiques  (Masi et al. 2012) 

 



 
Plantes bioactives des chimpanzés  

Médecine traditionnelle 
 Propriétés pharmacologiques 

(Masi et al. 2012)  
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Pharmacopée humaine 
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Tabernanth iboga 



Les plantes utiles du Gabon, 1961  

Raponda Walker (1871-1968) &  Sillans   



 merci  
de votre attention 
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merci à Christophe  
& Christian 


